
LES ÉDIFICES DU GOUVERNEMENT À LA NOUVELLE-DELH1 

Ces édifices, vus de l'Arc du Monument aux morts de la guerre, comprennent l'ancien palais vice- 
royal (au centre), résidence actuelle du Président de l'Inde, flanqué de chaque côté des bâtiments 
oui logent le secrétariat central. A droite, l'hémicycle ois siège le Parlement de la République de l'Inde. 

La Chine a pris une nouvelle figure . . Que cela nous plaise ou non, nous as-
sistons à la renaissance d'une grande nation, consciente da sa nouvelle puissance. La 
Chine, depuis qu'elle a retrouvé sa force, s'est parfois comportée d'une manière que 
je déplore profondément. 

Mais nous devons nous rappeler son passé, comme celui des antres pays de l'Asie: 
une longue période de lutte et de désespérance . . Il n'est ni juste ni pratique de 
ne tenir aucun compte des sentiments de centaines de millions d'êtres humains. D'ail-
leurs, ce serait jouer avec le feu. 

L'Inde a un héritage de deux mille ans d'amitié avec la Chine. Il s'élève entre 
elle et nous des divergences d'opinions et même de légers conflits, mais (. . .) nous 
cherchons à maintenir des relations d'amitié avec notre grande voisine, car de ces rela-
tions dépend la paix de l'Asie. 

Une autre fois, M. Nehru est allé encore plus loin: « Si l'on n'avait pas commis 
l'erreur lamentable d'exclure des Nations Unies la Chine nouvelle, il aurait été pos-
sible d'éviter une grande partie des malheurs qui se sont succédé depuis ». 

Si M. Nehru s'est exprimé avec vigueur au sujet du colonia lisme en Asie, il a 
également affirmé que les pays d'Asie admirent les institutions démocratiques de l'Oc-
cident et redoutent l'expansion communiste. Il déclarait en effet le 16 octobre: 

D'une façon générale, les pays d'Asie sont en voie de se doter d'institutions démo-
cratiques, ou espèrent y arriver. La plupart d'entre eux sont opposés au totalitarisme 
que représentent le comnaunisme ou le fascisme. L'idée de justice sociale qu'incarne 
le conununisme attire beaucoup d'Asiatiques, mais l'idéologie et les méthodes des 
parties communistes soulèvent une forte opposition et heurtent d'ailleurs les aspira-
tions du nationalisme démocratique. Le communisme mondial, de même que tout 
autre mouvement expansionniste, apparaît comme un danger pour la paix et la liberté. 
11 se présente parfois, cependant, sous le masque d'un mouvement libérateur. Ce pro-
blème peut comporter des aspects mi litaires, mais il ne s'agit au fond, à notre avis, 
que de gagner la sympathie et la bonne volonté des masses populaires, car le peuple, 
si on ne peut lui donner aucun espoir pour l'avenir, se tournera vers d'autres remèdes. 
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